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PROJET BIOTFUEL 
 

par Julien Rousseau1 
 
 
 

À l’horizon 2020, sur la base d’études prospectives, l’offre mondiale de pétrole brut sera 
structurellement limitée en capacité à environ 95Mbbl/j, alors que la demande sera contrainte aux environs 
de 100Mbbl/j. Cette situation entraînera de fortes tensions sur les cours du brut. L’Europe, et en particulier la 
France, souhaitent accroître leur indépendance énergétique tandis que leurs capacités de production de 
gazole présentent un déficit croissant. Pour pallier ce déficit, les biocarburants constitueront une offre 
complémentaire nécessaire. Dans ce contexte, l’Europe et la France en particulier souhaitent favoriser 
l’émergence des biocarburants de seconde génération en complément de l’offre de biocarburants de première 
génération.  
 

Le projet BioTfueL s’inscrit dans cette dynamique. Il vise à développer et à mettre sur le marché, une 
chaîne industrielle complète de procédés de conversion thermochimique de la biomasse lignocellulosique en 
biogazole de synthèse. La filière biogazole 2G exige, pour des raisons de rentabilité, des unités de grande 
taille alors que la biomasse reste une ressource limitée, hétérogène et disparate. Afin d’améliorer la flexibilité 
et la rentabilité économique de ces complexes industriels, le projet BioTfueL propose de développer une 
chaîne industrielle complète B-XTL capable de co-traiter la plus large diversité de biomasses et de charges 
fossiles aussi bien liquides que solides. L’objectif de performance de la chaîne est d’atteindre un rendement 
massique de 30% et une haute efficacité énergétique. 
 

Le projet BioTfueL sera mené par un Consortium de six partenaires: Sofiprotéol, premier producteur 
européen de biodiesel ; Total, 4ème groupe pétrolier international intégré coté dans le monde ; CEA et IFP, les 
deux acteurs majeurs français de la Recherche et Développement dans le domaine de l’énergie ; Axens 2ème 
bailleur de licence de procédé de raffinage dans le monde ; et Uhde, une société d'ingénierie et bailleur de 
licences dans les technologies de traitement des gaz, leader dans le domaine de la gazéification. Le champ 
des compétences du Consortium couvre un champ de compétences variés qui s’étend de l’organisation des 
filières ressources à la commercialisation de procédés en passant par la recherche et développement de 
technologie, la transformation, et la commercialisation des produits pétroliers. Cette association originale 
constitue un élément différenciant par rapport aux autres programmes européens; et est une des clés du 
succès du projet.  
 

La chaîne de procédé développée par le consortium se décline en trois étapes : prétraitement de la 
biomasse, gazéification en flux entraîné, conditionnement du gaz de synthèse en amont de la synthèse 
Fischer-Tropsch. La synthèse FT produit un gazole de haute qualité mais exige un gaz de synthèse de grande 
pureté. Pour respecter cette contrainte et autoriser le plus large spectre de biomasses en entrée du procédé, la 
technologie de gazéifieur à flux entraîné offre les meilleures performances : flexibilité sur les charges à forte 
teneur en inorganiques, taux de conversion de carbone élevé et gaz de synthèse sans goudron, à faible teneur 
en CO2 et en méthane. Néanmoins, la biomasse doit être prétraitée pour permettre son injection sous pression 
dans le gazéifieur. La torréfaction, procédé de traitement à basse température, permet de broyer la biomasse 
solide, avec une consommation énergétique limitée.  
 
 

                                            
1 SOFIPROTEOL – Directeur de l’Innovation, Projets Bioénergies. 
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Ces technologies présentent aujourd’hui d’inégales maturités :  

- la technologie FT est disponible commercialement.  
- la gazéification à flux entraîné est utilisée industriellement pour le traitement de charges 

fossiles et requerra des évolutions majeures pour traiter de la biomasse seule ou en co-
traitement avec des charges fossiles;  

- le conditionnement du syngas se compose de procédés de lavages des gaz acides 
relativement matures, associés avec des procédés catalytiques, et d’une purification finale 
nécessitant un développement important ;  

- la torréfaction, qui est l'un des principaux verrous du projet, n’a, jusqu'à aujourd'hui, pas 
d’application industrielle de grande capacité.  

 
Afin de lever ces verrous technologiques et de disposer à la fin du projet de toutes les technologies à 
l’échelle industrielle, celui-ci mettra en œuvre un important programme de R&D qui s’appuiera sur deux 
pilotes de démonstration.  
Le scénario envisagé est basé sur la construction d'un démonstrateur de torréfaction sur le site de Sofiprotéol 
à Compiègne. Le démonstrateur de gazéification sera localisé, quant à lui, dans l’Etablissement des Flandres 
de Total à Dunkerque. La durée totale du projet sera de 7 ans, pour un budget de 112,7 Millions d'euros. 
Dans le cadre de la bonne réalisation du projet, le consortium envisage de créer une société par actions 
simplifiée (SAS), nommée BIONEXT, constituée des partenaires R&D cités précédemment, et dont la 
fonction principale est la gestion du projet ainsi que la construction et l’opération du démonstrateur de 
prétraitement. Une seconde SAS, BIONEXT G, filiale à 100% de la première assurera l’érection et 
l’opération du démonstrateur de gazéification  Les grands principes de la collaboration ont été définis par les 
partenaires, ainsi que les règles de propriété industrielle. Axens a été choisi par le consortium afin d'assurer 
le succès de la commercialisation future des résultats. 
 


